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Conférence Internationale sur
 « La traite négrière et l’esclavage dans le monde Arabo-musulman :
 une tragédie occultée et un héritage partagé »

Calabar, Nigeria, 14-15 Mars 2012

Note conceptuelle

Les études historiques sur la traite négrière et l'esclavage ont considérablement évolué ces dernières décennies, permettant de mieux documenter cette tragédie humaine, reconnue par l'Organisation des Nations Unies comme un «crime contre l'humanité», lors de la Conférence mondiale contre le racisme, la discrimination raciale, la xénophobie et l'intolérance qui y est associée, tenue à Durban, Afrique du Sud, Septembre 2001.

Cet intérêt croissant a suscité la réalisation de nombreux travaux, notamment à travers les programmes d’études africaines, principalement sur la diaspora africaine. Ces études ont été développées par les universités à travers le monde, facilitant ainsi le travail de recherche et la diffusion des connaissances sur cette page tragique de notre histoire.

Forte de son mandat à élever «les défenses de la paix dans l'esprit des hommes", et consciente que l'ignorance ou l'occultation d'événements historiques majeurs constitue en soi un obstacle à la réconciliation, à la paix et à la compréhension mutuelle entre les peuples, l'Organisation des Nations Unies pour l'éducation la science et la culture (UNESCO) s’est impliquée particulièrement dans ce domaine pour faire la lumière sur cette histoire. En initiant la rédaction des Histoires  Générales et Régionales pour rendre compte des faits historiques marquants à partir de différentes perspectives régionales, et plus récemment en lançant en 1994 le projet La Route de l'esclave, l’UNESCO a apporté des réponses concrètes pour faire face à l’histoire de la traite négrière et de l'esclavage, ainsi qu’à leurs conséquences qui ont affecté l'ensemble de l'humanité et dont les séquelles sont encore visibles aujourd'hui.

Cependant, ces efforts considérables ont porté essentiellement l'attention sur la traite transatlantique vers l'Europe, les Amériques et les Caraïbes rassemblant un savoir permettant une compréhension et une prise de conscience croissante sur la portée, l'importance et l'impact de cette tragédie humaine sans précédent dans le Nouveau Monde. Cependant, il s’avère que cette recherche s’est plutôt concentrée sur la période du XVI au XVIIIe siècle grâce à l'existence et disponibilité de documents et autres archives facilitant l’appréhension des faits historiques liés à cette histoire en Europe et aux Amériques en particulier.

Ainsi, paradoxalement, on sait davantage aujourd’hui sur la traite négrière transatlantique et très peu encore sur l'esclavage interne en Afrique, sur la traite et l’esclavage transsahariens, dans l'océan Indien, la Mer Rouge et le bassin méditerranéen. Malgré quelques travaux, la tradition orale émanant des échanges entre ces régions n’a pas encore été suffisamment exploitée par la recherche historique. Les documents en arabe, y compris l’Ajami (manuscrit en langues africaines écrites en alphabet arabe), en turc ottoman, en perse et les autres sources d’archive associées à cette histoire restent dans l’ensemble insuffisamment répertoriés et assez peu étudiés, d’où une absence quasi-complète de cette problématique dans les instituts, centres de recherche et musées.

L'histoire a développé, depuis plusieurs années, de nouvelles approches et méthodologies qui intègrent l’usage des sources orales pour documenter l'historiographie moderne, ouvrant ainsi une nouvelle voie  pour la recherche de ce domaine historique, encore mal connu.

Faire la lumière sur l’asservissement de millions d'hommes, de femmes et d'enfants en Afrique, mais aussi à travers le Monde arabo-musulman, autour de la mer Rouge et la Méditerranée, est d’une importance cruciale. Cela contribuera à compléter le tableau de cette première «mondialisation» de l'histoire humaine. Cette démarche s’inscrit dans la nouvelle stratégie du projet de la Route de l'esclave: résistance, liberté, héritage,  pour développer entre autres, la recherche sur la traite négrière et l'esclavage dans les régions insuffisamment couvertes, en Afrique et dans le monde arabo-musulman.

Des études récentes
 ont facilité cet effort, bien que menées en majorité par des chercheurs qui ne sont pas issus des régions concernées. En outre, des conférences, des colloques et des séminaires
 sur cette question, fournissent des recommandations essentielles pour le développement de ce champ historiographique.

S’inscrivant dans cette perspective, le colloque international sur «La traite négrière et l’esclavage dans le monde Arabo-islamique: une tragédie occultée et un héritage partagé », revêt une importance particulière. En plus de revisiter les différents itinéraires de la traite négrière et de l'esclavage en Afrique et dans le monde arabo-musulman, cette conférence permettra de mieux comprendre les fondements, les caractéristiques et le fonctionnement de ce trafic d'êtres humains. Conciliant «devoir de mémoire» et «vérité historique», cette réflexion mettra en évidence les effets de la traite négrière et de l'esclavage sur les sociétés contemporaines dans ce contexte particulier, compte tenu des multiples transformations et des héritages culturels issus de cette tragédie.
La conférence abordera des questions fondamentales telles que: Quel est l'état du débat scientifique sur l'esclavage interne en Afrique et sur l'esclavage à travers le monde arabo-musulman? Quelle était la spécificité de la traite négrière et l'esclavage dans le monde arabo-musulman? Quelle est la position de l'Islam en général et du Coran en particulier en ce qui concerne la traite négrière et l'esclavage? Quelles sont les visions véhiculées par la littérature de ces régions sur la traite négrière et l'esclavage? Y a-t-il eu des oppositions ou des résistances à l'esclavage dans ce contexte? 
Comment le processus d'abolition a-t-il fonctionné dans la région? Quelles sont les interactions culturelles et le patrimoine commun découlant de cette tragédie humaine ? Comment les sociétés africaines et arabes ont-elles intégré et absorbé les populations asservies? Quelles sont les principales contributions des peuples “asservis» à ces sociétés? Quelles sont les attentes et les défis en ce qui concerne le développement de la recherche scientifique, la protection du patrimoine et les initiatives muséographiques dans ce domaine aujourd'hui?

Cette conférence réunira des chercheurs de différentes disciplines, notamment de l'Afrique et de la région arabo-musulmane, mais aussi d’éminents spécialistes du reste du monde.
Programme provisoire

	14/03/2012

	10:00 – 10:40     101


	Séance d’ouverture

	
	· Discours d’accueil par le Directeur général du CBAAC, Tunde Babawale 
· Présentation de la conférence par le Coordonnateur du projet La Route de l’esclave, Ali Moussa Iye

· Conférence magistrale par la Présidente du Comité scientifique international du projet La Route de l’esclave, Maria Elisa Velàzquez Gutièrrez



	10: 40: – 11: 00 
	Pause-café

	Session 1 :
	Considérations générales sur la traite négrière et l’esclavage dans les sociétés islamiques

	11: 00 – 12: 30                
	· Paul Lovejoy : Données biographiques sur les musulmans mis en esclavage en Afrique et dans les Amériques
· Abdi Kusow : Présentation de l’étude sur la traite négrière et l’esclavage dans la Mer Rouge

· Michael Gomez : Esclavage et empire dans le «Sahel antique»
· Débat général 



	12: 30 – 14: 30            
	Déjeuner


	Session 2:
	L’Afrique et l’esclavage interne

	14: 30 – 16: 00             
	· Abderrahmane Ngaide : Quand l’esclave libère le maitre : le royaume de Fuladu dans la seconde moitié du XIXeme siècle 

· Daddi Addoun : Agents esclave dans le réseau de Ghadamis-Tombouctou Hmida: une illustration de la violence symbolique dans un contexte d’esclavage
· Abdi Kusow : Traite négrière et esclavage en Somalie
· Débat général



	16:00 – 16: 15         
	Pause Café



	Session 2 :
	L’Afrique et l’esclave interne (suite)

	16: 15 – 17: 30    
	· Jennifer Lofkranz : Traverser les frontières du réseau : la traite entre le Sahel et la cote de Quinée au 19eme siècle

· Abubakar Babajo Sani : Notes biographiques sur la vie de certains importants marchants d’esclaves arabes d’Afrique du nord résidant dans le Soudan central au 19eme siècle
· Colin Jones : Colorés par l’histoire : la lute des descendants d’esclaves dans la région Ouest du Cap pour leur identité individuelle et nationale dans l’Afrique du sud de l’après Apartheid
· Débat général 



	
	Réception et Diner 

	15 March 2012
	

	Session 3:
	Discours sur la traite négrière et l’esclavage dans les sociétés islamiques

	9: 00 – 11: 00     
	· Bakary Samb : Esclavage : entre ambiguïtés et perceptions du Noir dans les textes islamiques et la littérature arabe 
·  Malek Chebel : esclavage, Coran et Islam  
· Bruce Hall : La Jurisprudence dans le la traite transsaharienne : de la Fatwa au Furu’ en Afrique de l’Ouest
· Atou Diagne : L'esclavage et les valeurs Islamiques réhabilitées par Cheikh Ahmadou Bamba : Un militant des droits de l'homme et des peuples
· Débat général


	11: 00– 11: 15
	Pause café



	Session 4:
	Résistance et abolitions de la traite négrière et de l’esclavage dans le contexte arabo islamique

	11: 15 – 12: 30

	· Salah Trabelsi : Les formes de lutte et de résistance des esclaves dans les pays arabes aux temps classiques 

· Nelly Schmidt : Les processus d’abolition
· Milton Guran : Les “Malês” de Bahia et la construction de l’identité Agoudá au Bénin  
· Maria de Carvalho Soares : Les esclaves musulmans au Brésil au 19eme siècle
· Débat général

	12: 30 – 14: 30 
	Déjeuner 



	Session 5 :
	La présence africaine dans le monde arabo islamique

	14: 30 – 16: 00 :            

	· Behnaz Mirzai : Les Africains au Balûchistân : Acculturation et rituels de guérison 
· Ismael Musah Montana : Dar Kofa, ses contours historiques, spatiales et le développement des communautés religieuse Bori en Tunisie
· Chouki El Hamel : L’altérité des Noirs dans les traditions arabes et islamiques

· Abdelhafid Chlyeh : Les influences spirituelles, thérapeutiques et musicales des descendants d’esclaves africains dans les sociétés maghrébines  



	16: 00 – 16: 15          


	Pause Café

	Session 6 :
	Créer un réseau de recherche sur la traite négrière et l’esclavage dans le monde arabo islamique : les actions à entreprendre

	16: 15 – 18: 00


	· Paul Lovejoy : Revue des cadres existant sur le développement de la recherche : ce qui reste à savoir 

· Salah Trabelsi : Nouvelles initiatives pour le développement de la recherche sur cette question dans le monde arabo-musulman
· Discussion et recommandations


	* h19: 00  
12 – 14:
	Evénement culturel


�Voir : Murray Gordon, Slavery in the Muslim World, (Editions Robert Laffont, Paris, 1987); Bernard Lewis, Race et esclavage au Proche-Orient, (Editions Gallimard, collection Bibliothèque des histoires, Paris, 1993) ;  Jacques Heers, Les négriers en terre d’Islam: la première traite des Noirs, VIIe-XVIe siècle, (Editions Perrin, Paris, 2003); Malek Chebel, L’esclavage en terre d’Islam,  (Editions Fayard, Paris, 2007) ;  Tidiane N'Diaye, Le génocide voilé : Enquête historique (Editions Galliard, Paris, 2008);  Akosua Adama Perbi, A History of Indigenous Slavery in Ghana : from the 15th to the 19th Century. Accra, Ghana, Sub-Saharan Publishers, 2008; J.F. Ade Ajayi and Okon Uya, Slavery and Slave Trade in Nigeria: From Early Times to the Nineteenth Century, (Safari Books Ltd, Ibadan, Nigeria, 2010).





� Example: International symposium on “The Cultural Interactions Resulting from the Slave Trade and Slavery in the Arab-Islamic World”, Rabat and Marrakech, Morocco, 17 to 19 May 2007; Conference on “ les interactions culturelles issues de la traite négrière et de l’esclavage dans le monde arabo-musulman”, Tozeur, Tunisia, April 2009;  Seminar on “The African-Turkish Relations: Past Routes, Reciprocal Emigration and Present Heritage”, Istanbul, Turkey, 9 July 2010; International Colloquium on “Slavery, Slave Trade and their Consequences”, Iloko Ijesa, Osun State, Nigeria, 23 to 26 August 2010.





